
TRANSPORTS 
LE COMBAT DU MAIRE

Vice-président de la Région Grand Est en charge des transports,  
David Valence se mobilise pour la sauvegarde des petites lignes 
ferroviaires. Maire de Saint-Dié-des-Vosges, il se bat pour le maintien 
de ce service public important pour la population. D’Epinal à 
Strasbourg, son combat est sur les rails.
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Le Festival ne laisse pas de glace ! 
Avec les pays nordiques pour invités et "La 
France demain" pour sujet d'étude, le Festival 
International de Géographie 2018 a séduit 
par la qualité de ses débats. Les Salons du 
Livre, de la Géomatique, de la Gastronomie et 
l’ensemble des animations, notamment le FIG 
Junior, ont attiré des milliers de visiteurs aux 
quatre coins de la ville. Le 29e Festival s’en est 
allé, le 30e se construit, avec les Caraïbes pour 
région invitée et les migrations pour thème à 
développer. L’enthousiasme intact !

Succès des Matchs pour l’emploi
La troisième édition des «Matchs pour 
l’emploi» organisée le 11 octobre par Face 
Vosges avec le soutien de la Ville de Saint-Dié-
des-Vosges a tenu ses promesses. Une bonne 
soixantaine d’entreprises étaient représentées 
avec quelque 280 postes à pourvoir. Les 
demandeurs d’emploi sont venus nombreux, 
d’autant que les bus gratuits mis à disposition 
par la Communauté d’Agglomération de 
Saint-Dié-des-Vosges depuis les communes 
centres ont également fait le plein !

Les belles couleurs d’Octobre Rose
De la couleur, un village pétillant, une 

animation du tonnerre, des marcheurs, des 
coureurs, des promeneurs, des associations, 

des hommes, des femmes, des enfants rien 
que pour sensibiliser au dépistage organisé 

du cancer du sein : Octobre Rose a une 
fois encore composé un bel arc-en-ciel de 

solidarité et de générosité.
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Le trois minutes

Une idée reçue voudrait que la Déodatie soit mal desservie 
par les infrastructures de transports, voire enclavée.
Tout bien considéré, on se rend pourtant compte qu’elle est 
reliée directement à la capitale (Paris) et à deux métropoles 
régionales (Strasbourg et Nancy) par le train.

Côté route, Nancy et Colmar sont à 1 h, Strasbourg à 1 h 15, 
Metz et Mulhouse à 1 h 30, par des axes prioritaires pour le 
déneigement en hiver. Ajoutons que Saint-Dié-des-Vosges 
est située à 1 h 30 d’un aéroport international de premier 
plan (Bâle-Mulhouse) et connectée directement par le 
train à un aéroport plus modeste, mais qui permet de se 
rendre un peu partout en France et en Europe : Strasbourg-
Entzheim.

Bien des villes de notre taille se réjouiraient de ces 
facilités d’accès, à fortiori en zone de montagne. Pour 
autant, chacun de nous sait que la préservation de ces 
infrastructures et leur amélioration sont une des clefs de 
notre développement à long terme.

C’est conscient de ces opportunités comme ces menaces 
à venir que je me suis engagé à la Région Grand Est sur le 
sujet des transports. Avec le soutien de tous mes collègues, 
majorité comme opposition, j’y mène au nom du Président 
Jean Rottner un combat difficile pour le maintien de lignes 
TER trop longtemps négligées.

Nous avons déjà réussi à sauver le train entre Saint-Dié-
des-Vosges et Strasbourg (84 % de financement régional). 
Nous allons sauver avec nos voisins de Bourgogne-Franche-
Comté la ligne Epinal-Belfort.

Et vers Epinal depuis Saint-Dié-des-Vosges, me direz-vous ?  
Il est difficile d’y trouver des solutions toutes faites, compte 
tenu du coût des travaux : 33 millions d’euros, faute 
d’investissements indispensables de la SNCF depuis plus de 
40 ans.

Ces difficultés sont l’héritage des politiques publiques du 
passé, tous gouvernements confondus, qui ont clairement 
oublié les petites lignes de train.
Comme hier avec succès pour la baisse des tarifs du tunnel 
Maurice-Lemaire ou le contournement routier de Châtenois 
près de Sélestat, je me bats donc aujourd’hui pour le train, 
avec l’appui de l’ensemble des élus de notre territoire.

Sachez que sur ce sujet difficile, comme sur d’autres, je 
n’économise ni mon énergie ni mon temps pour notre Ville. 
J’ai ainsi évoqué la ligne Epinal-Saint-Dié-des-Vosges à de 
nombreuses reprises avec la Ministre des Transports et ses 
collaborateurs... en espérant que nous puissions trouver 
des solutions afin que la suspension des services sur cette 
ligne en décembre 2018 ne soit pas une fin définitive.

Se battre pour Saint-Dié-des-Vosges et la Déodatie, partout 
où leurs intérêts m’amène : vous l’aurez compris, c’est ma 
feuille de route depuis 2014 ! Sur les transports comme 
ailleurs.

Fidèlement

Votre Maire,

David Valence

Le train, un atout pour notre Ville
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8 ET 9 DÉCEMBRE

Téléthon : les mains  
sur le métier !
Du côté du Service EMA, 
coordinateur des animations pour 
la Ville , les préparatifs du Téléthon  
vont bon train. Plusieurs réunions 
rassemblant les bonnes volontés 
impliquées ont permis de couler les 
fondations de l’édition 2018. L’action 
de solidarité programmée à l’échelon 
national pour le week-end des 8 
et 9 décembre permet néanmoins 
que certaines activités puissent se 
dérouler avant ces dates. 
Il est acquis que le village Téléthon 
sera reconduit avec un lâcher de 
ballons vers 16 h 30, à proximité 
du quai de Lattre-de-Tassigny et 
du Village de Noël sur le Parc Jean-
Mansuy. La Color Run organisée par 
la MFR se fera également autour de 
l’Espace François-Mitterrand avec un 
départ à 14 h 30. 
Parmi les nouveautés, le samedi 8 
décembre l’EFM sera le cadre d’une 
collaboration avec la Société EVODIA 
(ex S.M.D.) Une animation très sympa 
«Fashion reclycling»  (recyclage de 
mode en français) sera proposée 
avec des articles de récupération. 
De nombreuses idées ont fusé, 
il est envisagé de servir un petit-
déjeuner solidaire, de réaliser 
des démonstrations-initiations de 
santiags, de procéder à une collecte 
de piles usagées, de planter des 
clous, d’effectuer une marche avec 
le Club Vosgien, de jouer aux échecs, 

d’organiser une nocturne VTT et une 
sortie vélo, un match de basket… 
L’association Art et Essai   diffusera 
une séance de cinéma avec à 
l’affiche un film à succès populaire. 
Le service des Sports de la Ville 
mobilisera les scolaires, une marche 
sera organisée. Les mollets vaillants 
seront également sollicités à 
l’occasion d’une course-relais avec 
les communes avoisinantes. 
Cette année encore, le plus difficile 
durant ces journées dédiées à la 

bienveillance et l’entraide caritative 
sera de faire son choix parmi toutes 
les activités dont la liste continue de 
s’allonger.
Une nouvelle rencontre programmée 
le 29 novembre à 18 h 30 à la 
salle Carbonnar permettra de 
peaufiner les derniers rouages 
de l’affaire. Toutes les bonnes 
volontés associatives, d’entreprises, 
collectives, individuelles... sont les 
bienvenues. Un, deux, trois... on 
retrousse ses manches !  
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BAL DE L'UDAC 
Retour du Bal de l'UDAC, l'Union 
Déodatienne des Artisans et 
Commerçants, le samedi 10 
novembre à l'Espace François-
Mitterrand, animé par l'orchestre 
Studio 5. Réservation (30 euros/
personne hors boissons) à la 
Papéthèque, rue Thiers.

LOTO DU HAND
Dimanche 11 novembre à partir de 
14 h au Palais Omnisports Joseph-
Claudel, le super loto organisé 
par le club Saint-Dié-des-Vosges-
Handball permettra de remporter 
quelque 25 000 euros de lots ! 
Réservation au 03 55 23 21 73 (de 
10 h à 13 h) ou au 03 83 72 84 98 
(de 18 h à 20 h 30). Une garderie 
est prévue pour les enfants de 5 à 
10 ans ; buvette et restauration sur 
place. Prix des cartons :  
20 euros les quatre ; 3 euros le 
carton supplémentaire.

LADY CHŒUR 
CHANTE NOEL
L'ensemble Lady Chœur et ses 
gentlemen chanteront l'Avent 
et Noël le dimanche 2 décembre 
à 15 h 30 à la salle Carbonnar 
de Saint-Dié-des-Vosges. La 
présidente Sylvie Ducoudard a 
sollicité de groupe local L'Air de 
Rien pour donner une couleur 
celtique et bretonne à l'après-midi. 
Deux surprises seront également 
prévues par les dames guidées par 
Odette Gaspar...
Entrée libre, plateau.

16-17-18 NOVEMBRE

Un 2e Salon des loisirs créatifs très attendu !
Quatre mille visiteurs en trois 
jours... On ne prend aucun risque 
en affirmant que le Salon des loisirs 
créatifs a répondu à une véritable 
attente du public dès sa première 
édition, l'an dernier ! Les 16, 17 et 
18 novembre à l'Espace François-
Mitterrand, le club Aux Bons Points 
remet l'ouvrage sur le métier et 
entend déjà améliorer le concept 
puisque des activités, absentes 
l'an dernier, seront représentées 
sur les 35 stands tenus par des 

professionnels : broderie Sashiko, 
tissu japonais, toiles à peindre ou à 
colorier, fiche patchwork, mosaïque, 
peinture sur bois, cartonnage, fils 
teintés... Autant de disciplines qui 
complèteront les incontournables :  
perles, scrapbooking, boutons et 
boutons céramiques, pixel hobby, 
relooking de meubles, laine, feutrine, 
livres, tissu d'ameublement... en 
présence d'une brodeuse sicilienne, 
Flaminia Alagna, invitée d'honneur ! 

En plus des démonstrations assurées 
par les exposants, une demi-
douzaine d'ateliers payants seront 
ouverts au public, sur inscription. 
Vendredi 16 de 14 h à 18 h ; 
samedi 17 de 10 h à 19 h et 
dimanche 18 novembre de  
9 h 30 à 18 h. Entrée gratuite. Plus 
d'infos : clubauxbonspoints@
gmail.com ; https://facebook.
com/clubauxbonspoints-http://
saloncrea18.com
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18 ET 21 NOVEMBRE 

Imaginez Roland-Garros à Saint-Dié-des-Vosges ! 
Dans le Top 10 des meilleures équipes 
françaises de tennis, la formation 
déodatienne a intégré l’une des 2 
poules de 5 équipes prétendant à 
la plus haute marche du podium de 
1re division et affrontera Paris, La 
Roche-sur-Yon, Reims-Cormontreuil 
et Colomiers-Toulouse. Saint-Dié-
des-Vosges recevra ces interclubs 
sur les installations intérieures, 
derrière le Palais Omnisports, le 18 
novembre contre La Roche-sur-Yon 
et le mercredi 21 novembre face à 
Colomiers-Toulouse. 

Mihaela Buzarnescu, Patty Schnyder, 
Irina Bara, Sophie Muntean et 
leurs coéquipières croient en leurs 
chances dans cette compétition de 
très haut niveau. Car de chaque côté 

du filet, on sera à la hauteur des 
prétendantes du tournoi de Roland-
Garros ! Le public pourra se régaler 
des échanges sur quatre simples 
et deux doubles. L’événement qui, 
n’en doutons pas, sera très suivi 
par le gratin du tennis, nécessite 24 
ramasseurs de balles et 20 juges de 
ligne. On croise les doigts pour les 
Déodatiennes !

Les 18 et 21 novembre. - Ouverture 
des portes à 11 h, petite restauration 
possible sous chapiteau ; premier 
match à 13 h. Tombola avec un stage 
d'une semaine à gagner à l'Académie 
de Tennis Moratouglou à Sofia 
Antipolis ! Entrée : 5 € ; gratuit pour 
les adhérents du club.

LES CÉRÉMONIES 
Vendredi 9, à 11 h au monument 
aux morts : anniversaire de la mort 
du général de Gaulle par le Club 
Charles-de-Gaulle 88 ;
Dimanche 11, commémoration de la 
victoire du 11 novembre 1918 :  
9 h messe à l'église Saint-Martin ; 
10 h 45 dépôt de gerbe au cimetière 
militaire des Tiges puis à 11 h 15 
au monument aux morts, 11 h 45, 
allocutions et vin d'honneur à 
l'Hôtel de Ville ;
Jeudi 22, anniversaire de la 
libération de la ville : 10 h 30 dépôt 
de gerbe à la stèle 103e division 
d'infanterie américaine puis à 11 h 
au monument aux morts, 11 h 30,  
allocutions et vin d'honneur à 
l'Hôtel de Ville.

DU 3 AU 17 NOVEMBRE

Novembre en Avignon à l’Espace Georges-Sadoul
La réputation, en matière de théâtre 
et de création contemporaine, du 
Festival d'Avignon n’est plus à faire. 
Du 3 au 17 novembre, Côté Jardin 
et Musique Espérance s'associent 
à l’Espace Georges-Sadoul pour un 
évènement inédit : Novembre en 
Avignon. Ils vous invitent à découvrir 
différents coups de cœur, d’humour, 
de théâtre, de musique et jeune 
public, sélectionnés sur ce festival.

C’est avec Michaël Hirsch et son 
spectacle humoristique «Pourquoi ?»  
que ce rendez-vous a débuté, 
le 3 novembre à 20 h 30. De la 
petite enfance au troisième âge, 
Michaël Hirsch suit le parcours 
d’un personnage qui s’interroge 
en permanence sur le monde qui 
l’entoure : comment trouver le sens 
de sa vie ? L’amour ? Le sommeil ? Et 
dans quel ordre ? C’est drôle, tendre, 
décalé et ça fait du bien. 

Le 9 novembre à 20 h 30, suivra 
l’Iliade d’après Homère, interprété 
par la Cie Abraxas qui signe une 
performance incroyable. Deux 
frères viennent d’enterrer leur père, 
ils retournent dans la maison de 
leur enfance, montent au grenier, 
retrouvent, tels quels, balais, 
passoires et vieilles fourrures, tous 
les objets qu’ils avaient détournés 
pour être Achille, Hector, Zeus, 
Héra… 30 ans plus tard, ils décident 
de jouer une dernière fois à l’Iliade …  

Les enfants ne sont pas oubliés, «Le 
petit poilu illustré» par la Cie Dhang 
Dhang, labellisé et soutenu par le 
Centenaire de la Grande Guerre 
(ministère), s’adresse aux 6 ans et 
plus. Pour nous parler d’humanité 
et d’absurdité, qui mieux que deux 

irrésistibles clowns pour nous servir 
de guides ? C’est avec eux que nous 
revivrons les grands chapitres de 
l’Histoire, entre humour, burlesque 
et poésie… Le spectacle est conçu 
pour être regardé par les enfants, 
cependant les plus grands y feront 
une deuxième lecture. Séances le 
mercredi 14 à 11 h et 15 h à La Nef. 

Et c’est en musique et avec humour 
que s’achèvera ce temps fort, le 
17 novembre à 20 h 30, avec «Le 
siffleur et son quatuor à cordes» de 
Fred Radix accompagné par le Well 
Quartet, quatuor à cordes féminin. 

Le siffleur casse les codes de la 
musique classique et propose un 
spectacle virtuose entre maîtrise 
du sifflet, humour décalé et 
conférence burlesque. Il interprète 
avec élégance les plus beaux airs 
de la musique classique, de Mozart 
à Bizet en passant par Schubert et 
Satie pour un vrai moment musical 
poétique.

Petite précision  : une offre spéciale 
«Novembre en Avignon» vous 
permet, pour deux spectacles 
réservés, de payer le troisième à 
demi-tarif.
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«Notre territoire a souffert, souffre 
encore, mais veut se redresser». En 
une seule phrase, Benoît Pierrat, 
vice-président de l'Agglomération 
en charge des affaires économiques, 
a résumé à la fois le contexte 
économique du bassin et la volonté 
commune de l'intercommunalité et 
des entrepreneurs de lui promettre 
un avenir meilleur. S'ils ont décidé 
de prendre cette problématique à 
bras le corps, les différents acteurs 
n'ignorent pas pour autant que la 
tâche sera longue pour développer 
l'emploi dans les entreprises 
existantes, petites et grandes, et 
attirer de nouvelles structures sur le 
territoire. 

Après l'acte I du renouveau 
économique de la Déodatie - une 
étude de diagnostic mettant en 
lumière les atouts et les faiblesses 
du territoire (lire ci-dessous), place 
à l'acte II : une rencontre entre une 
soixantaine d'entrepreneurs locaux, 
des acteurs de l'emploi, les élus 
et les services administratifs de la 
Communauté d'Agglomération. 
Cette rencontre, baptisée «Un 
territoire au service des entreprises», 
s'est déroulée le mardi 2 octobre 
à l'Espace François-Mitterrand de 
Saint-Dié-des-Vosges, autour des 
sept thèmes (liste ci-contre) définis 
en rapport avec les conclusions 
de l'étude. L'objectif étant de les 

intégrer dans les réflexions portées 
par  l'intercommunalité en matière 
de développement économique. Ces 
sept ateliers ont permis de recueillir 
l'avis des professionnels et des  
institutionnels, véritables forces vives 
du territoire, pour pouvoir connaître 
leurs besoins et leurs attentes. Pour 
étudier avec eux également le rôle 
que doit jouer l'Agglomération à leur 
côté : un facilitateur, un animateur, 
un accompagnateur. Et ainsi 
lancer l'acte III : l'élaboration de la 
feuille de route de la Communauté 
d'Agglomération pour renforcer 
l'économie du territoire et son 
attractivité.

ECONOMIE

Un territoire au service  
des entreprises
La Communauté d'Agglomération est entrée de façon volontariste dans un 
processus de soutien et d'accompagnement aux entreprises. Premier signe 
de cette dynamique : une rencontre élus-entrepreneurs autour de sujets 
centraux. 

Atouts et faiblesses économiques du territoire

Confiée à l'agence SCALEN, agence 
de développement des territoires 
Nancy Sud Lorraine, une étude de 
diagnostic économique du territoire 
a permis de mettre en exergue les 
atouts et les faiblesses du territoire, 
sur lesquels la Communauté 
d'Agglomération va s'appuyer pour 
agrémenter sa feuille de route.

Image et attractivité
Atouts : un patrimoine naturel 
exceptionnel, des manifestations 
internationales, un désenclavement 
certain mais relatif, une tradition 

industrielle 
spécifique.
Faiblesses : le 
territoire est perçu 
comme «vieillissant», 
ce qui donne une 
jeunesse formée 
volatile et une 
difficulté à recruter 
des cadres. Bien 
qu'en amélioration, 
la situation de 
l'emploi est jugée 
préoccupante. Des 

opportunités sont possibles en 
faisant connaître le territoire, en 
gardant une desserte ferroviaire 
correcte et en étant compétitif 
dans le numérique et le tourisme. 
 
Immobilier d'entreprises
Atouts : coût du foncier très peu 
élevé ; les outils développés par 
l'Agglomération (redynamisation des 
centres-villes/centres-bourgs, projet 
Cœur de ville, Fisac, EPFL) engagent 
le territoire vers de nouvelles 
opportunités de développement.

Faiblesses : outils numériques 
insuffisamment adaptés à la 
requalification des bâtiments ; la 
multiplication des friches ainsi que 
l'inadéquation entre l'offre et la 
demande sont une réelle menace.

Activité, formation et emploi
Atouts : marque de fabrique 
industrielle bien déterminée ;  
les filières de formations locales 
sont présentes et reconnues ; par la 
valorisation des savoir-faire locaux, 
la mutualisation des compétences-
métiers, la construction d'une 
image entrepreneuriale du territoire 
et l'arrivée de nouveaux projets 
industriels, l'Agglomération a la 
volonté de renforcer l'ancrage 
territorial des chefs d'entreprises, 
réduire les marchés volatiles et 
renforcer la structuration de son 
territoire.
Faiblesses : le portefeuille d'activités 
est peu diversifié ; la population peu 
qualifiée et peu mobile ; les réseaux 
d'entreprises peu structurés ; des 
difficultés de recrutement.

SEPT PISTES  
DE RÉFLEXION
Réseau inter-entreprises
quel format privilégier pour 
favoriser les échanges entre 
entreprises ? 
Renforcer le lien élus/entreprises
comment ? quels besoins ?
Valoriser les métiers auprès  
du monde éducatif
comment impliquer davantage 
les écoles dans la valorisation des 
savoir-faire locaux ?
Renforcer la communication  
pour valoriser les entreprises
quels outils ?
Animer des réseaux 
d'accompagnement à l'entreprise
quels outils pour donner plus de 
lisibilité au "qui fait quoi" ?
Redynamisation des bourgs 
centres
comment réussir la stratégie de 
redynamisation commerciale de 
l'Agglomération ?
Faciliter et développer  
les mobilités
que sont prêtes à faire les 
entreprises pour développer les 
mobilités actives ? Comment 
l'Agglomération peut-elle les 
accompagner ? 
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ENVIRONNEMENT

L’air que l’on respire chez soi est-il 
de qualité ? La question peut faire 
hausser les sourcils mais elle s’avère 
pertinente, nous passons quand 
même environ 80 % du temps dans 
des lieux fermés, dont 67 % à la 
maison. Et sans que l'on s'en doute, la 
qualité de l'air peut y être médiocre. 
Avec quelques bonnes pratiques, 
l'atmosphère redevient respirable.

Les meubles, les sols, les peintures... 
sont sources de pollution. Attention 
aussi au dangereux monoxyde de 
carbone. Incolore, inodore, il se 
dégage des appareils de chauffage 
et des chauffe-eaux défectueux. 
Les composés organiques volatils 
s’évaporent à température ambiante. 
Il en existe des centaines et certains 
sont cancérogènes. N'abusez pas 
des produits de nettoyage, des 
bougies parfumées, des aérosols… 
qui émettent beaucoup de COV 
et peuvent être avantageusement 
remplacés par des principes actifs 
naturels. Leurs cousins semi-
volatils que l’on détecte dans les 
revêtements, les plastifiants, les 
produits de traitement du bois… 
sont également nuisibles. Quant à la 
fumée du tabac, les oxydes d’azote, 
le dioxyde de soufre, les pesticides, 
insecticides et fongicides... inutile de 
dire qu’ils nuisent à la santé.

Un gros rhume et voilà quelques 
indésirables vilains agents infectieux 
qui s'invitent. Sus aux bactéries, virus 
et autres allergènes émis par les 

moisissures, les plantes, les animaux 
domestiques, les insectes et les 
acariens qui prolifèrent à l’envi dans 
les endroits chauds et humides ! Les 
particules en suspension dans l’air 
(fumée, activité de bricolage, cuisine, 
ménage, suie, pollens…) et les fibres 
(amiante, de laine de verre ou de 
roche...) sont à pourchasser vent 
debout ! Sans oublier le radon, un gaz 
naturel radioactif, inodore, incolore.

Des gestes faciles peuvent améliorer 
cet air que l'on respire : ouvrir les 

fenêtres dix minutes matin et soir, été 
comme hiver ; aérer lors d’activités 
génératrices de vapeur d’eau ; ne pas 
boucher les ouvertures d’aération et 
d’extraction, les nettoyer et les faire 
entretenir. La Ville de Saint-Dié-des-
Vosges veille à la qualité de l’air dans 
ses établissements scolaires et ses 
bâtiments publics. Alors ensemble, 
prenons les bonnes habitudes pour 
un air tonique !

Ouvrez au bon air des sapins !

HARCÈLEMENT
La 4e édition de la Journée nationale 
de lutte contre le harcèlement 
scolaire est fixée au jeudi 8 
novembre. Une détection précoce 
des situations et une meilleure prise 
en charge des victimes et des élèves 
impliqués peuvent désamorcer des 
problèmes. La Ville de Saint-Dié-
des-Vosges est très vigilante. Lors 
des conseils de délégués d'élèves 
des écoles Colnat et Darmois, 
on rappelle que chacun doit se 
respecter en respectant l'autre. Des 
ateliers pourraient être proposés 
à Baldensperger sur l'estime de 
soi et l'empathie. L’élémentaire 
Auriol travaille sur l'amélioration du 
climat en organisant des débats de 
classe, sur le partage et l'échange de 
messages clairs dépassionnés.
Un numéro vert pour les 
signalements : 3020 ; localement, le 
service Éducation de la Mairie est à 
votre écoute.

ENVIRONNEMENT

Vos collectes
Collecte des ordures 
ménagères et des sacs jaunes :
Lundi : Saint-Roch, l’Orme, la Vigne-
Henry, Marzelay, le Villé, Robache
Mardi : la Bolle, les Tiges, les 
Moîtresses
Mercredi : Dijon, Gratin, la Behouille, 
le Pré Fleuri
Jeudi : Foucharupt, la Vaxenaire, 
Hellieule
Vendredi : Kellermann, Centre-ville

Collecte des ordures 
ménagères :
Mardi : Kellermann, Centre-ville

Collecte des gros objets :
La collecte des gros objets a lieu 
chaque mois sur l’ensemble des 
quartiers de la ville. 

Mardi 6 : la Behouille, Dijon, Gratin, 
le Pré Fleuri, la Vaxenaire, la Vigne-
Henry, Robache

Mardi 13 : Kellermann, Saint-Roch, 
l’Orme

Mardi 20 : Centre-ville, Hellieule, la 
Bolle

Mardi 27 : Foucharupt, Marzelay, le 
Villé

Abel Ferry, le soldat de la République
Dans le cadre des rendez-vous 
proposés autour du centenaire de 
l’Armistice de la Grande Guerre, 
Saint-Dié-des-Vosges organise le 
vendredi 30 novembre une journée 
d’étude durant laquelle on  évoquera 
la personnalité d’Abel Ferry, «le 
soldat de la République».

Après l’ouverture à 9 h 15 par David 
Valence, Maire et Vice-Président de 
la Région Grand Est, Gilles Le Béguec, 
professeur émérite des universités, 
exposera «Un cadet de l’aristocratie 
républicaine» et plus tard,  «Un 
sous-secrétaire d’État aux Affaires 
étrangères en porte-à-faux  ?». 
Olivier Verdier, professeur d’histoire, 
docteur en histoire, développera 
«Abel Ferry et les élections locales». 
En fin de matinée, l’inauguration du 
quai Abel-Ferry (anciennement quai 
de la Meurthe) rendra hommage à ce 
neveu du Déodatien Jules Ferry.

Les travaux reprendront l’après-midi 
avec «Les écritures de guerre d'Abel 
Ferry», par Nicolas Offenstadt, maître 
de conférences à Paris 1 - Panthéon-
Sorbonne. Il y sera question de la 
«La mort et la mémoire d’Abel Ferry» 
par Jean El Gammal, professeur 
à l'Université de Lorraine. Après 
chaque intervention, des débats 
avec la salle permettront de cerner 
l’humanité et l’action d’Abel Ferry, 
né le 26 mai 1881 à Paris. Élu député 
des Vosges en 1909, Abel Ferry fut 
déclaré mort pour la France le 15 
septembre 1918 à Jaulzy l’Oise. 
Cette belle et prometteuse journée 
d’étude, ouverte au public au grand 
salon de l’Hôtel de Ville, sera close 
vers 17 h.
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Qu'on se le dise, Saint-Dié-des-Vosges 
est plutôt bien desservie en matière 
de transports ferroviaires. Rares 
sont les villes moyennes du Grand 
Est à pouvoir afficher trois lignes TER 
(Nancy, Strasbourg et Epinal) et une 
ligne TGV (Paris). Cet avantage, David 
Valence entend le conserver. C'est ce 
combat qui a motivé son engagement 
au sein de la Région Grand Est, sa 
volonté de présider la commission 
Transports et, depuis un peu plus 

d'un an, de s'investir en sa qualité de 
vice-président au sein de cette même 
délégation. «C'était un domaine dans 
lequel je ne connaissais strictement 
rien. Mais je pouvais être utile là peut-
être plus qu'ailleurs : j'avais conscience 
des problèmes et je souhaitais faire 
face à cette responsabilité.»

Les problèmes, David Valence les 
a rapidement pointés. Ils ne sont 
pas locaux mais nationaux. «Depuis 
quarante ans, SNCF Réseau privilégie 
les lignes grande vitesse et n'a plus les 
moyens d'investir suffisamment dans la 
maintenance et l'entretien des petites 
lignes. Ces lignes de desserte fine TER 
connaissent des problèmes de sécurité 
qui amèneront toujours plus de 
suspensions.» Les régions françaises 
les plus exposées à ce danger sont, 
dans l'ordre, la Nouvelle Aquitaine, 
l'Occitanie et... la Région Grand Est, 
«surtout au nord de l'Alsace et dans les 
Vosges». David Valence de citer, entre 
beaucoup d'autres, la ligne Sarre-
Union/Sarreguemine et Saint-Dié-
des-Vosges/Epinal. «Ce que je regrette, 
c'est que depuis des années, on n'ait pas 

cherché à organiser les déplacements, 
on n'ait pas trouvé de solutions pour 
préserver les infrastructures.»

Dans le Grand Est, les lignes 
TER représentent 1 200 km de 
voies ferrées dont 450 km sont 
considérées comme étant dans un 
état très dégradé. Leur régénération 
coûte cher : un million d'euros 
par kilomètre, faites le calcul... Vu 
l'état d'abandon de l'entretien du 
réseau ferroviaire par SNCF Réseau, 
la Région a conscience que les 
problèmes ne font que commencer 
et qu'il faut intervenir avant que 
la situation ne se dégrade. Sous 
l'impulsion de son vice-président, 
elle a engagé début 2017 un véritable 
plan d'urgence avec le gestionnaire 
des infrastructures et l'Etat, doté 
d'une enveloppe exceptionnelle 
de 65 millions d'euros : 35 millions 
d'euros  sont apportés par la Région, 
20,7 millions d'euros par l'Etat et 9,3 
millions d'euros par SNCF Réseau. Ce 
plan doit permettre le financement 
des travaux les plus urgents pour 

six lignes qui subiraient des impacts 
significatifs à court terme : la ligne 
Strasbourg/Saint-Dié-des-Vosges 
(section Molsheim/Saint-Dié-des-
Vosges) ; la ligne Reims/Fismes ; 
la ligne Colmar/Metzeral ; la ligne 
Sarreguemines/Béning ; la section 
Pont-Saint-Vincent/Mirecourt de la 
ligne Nancy/Merrey ; la ligne Verdun/
Conflans.

Pour la ligne Strasbourg/Saint-Dié-
des-Vosges, c'est fait. Après un an et 
demi de limitations de vitesse qui ne 
permettaient plus d'assurer le plan 
de transport ferroviaire, la ligne est 
de nouveau entrée en fonction en 
septembre dernier. Celle vers Epinal 
est plus problématique et la réflexion 
ne peut être envisagée à court terme. 
Les trains s'arrêteront en décembre, 
mais le dossier n'est surtout pas 
refermé.

TERRITOIRE

Vu l'état d'abandon  
des petites lignes, les problèmes 

ne font que commencer

Vice-président de la Région Grand Est en charge des transports, David Valence 
se mobilise pour la sauvegarde des petites lignes ferroviaires. Maire de Saint-
Dié-des-Vosges, il se bat pour le maintien de ce service public important pour 
la population. D'Epinal à Strasbourg, son combat est sur les rails.

Transports : le combat d'un homme 
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Saint-Dié-des-Vosges/Strasbourg, 
une priorité pour la Région
Elle est capitale pour au moins deux 
raisons, cette ligne Saint-Dié-des-
Vosges/Strasbourg. D'abord parce 
qu'elle connecte une ville moyenne, 
une ville de montagne, à une 
métropole, capitale régionale, avec 
tous les services qu'elle propose : 
emplois, transport aérien, hôpitaux 
et médecins, enseignement 
supérieur, sport, culture et loisirs... 
Ensuite parce que Molsheim est sur 
le trajet. Molsheim, c'est l'un des 
taux de chômage les plus faibles du 
Grand Est. Il était donc intéressant 
pour la Déodatie de pouvoir 
continuer à bénéficier d'un mode 
de transport collectif afin de ne pas 
pénaliser les salariés ne disposant 

pas de moyen de locomotion. 
Problème : cette ligne était dégradée 
dans toutes ses composantes, au 
point que certains tronçons ont été 
soumis à des mesures de sécurité 
imposant des limitations de vitesse 
appliquées depuis décembre 2016 :  
40 km/h sur les 25 km du tronçon 
Saâles/Saint-Dié-des-Vosges. Et ces 
limitations ne permettaient plus 
d'assurer le plan de transport défini 
par la Région.

Pour pouvoir remettre le train 
sur ces rails, il fallait remplacer  
9 000 traverses et coupons de rail 
et  relever la voie ; des travaux de 
régénération étaient également 

nécessaires au tunnel de Colroy, 
avec en outre un renouvellement de 
la voie et du ballast à l'intérieur de 
l'ouvrage, sur une longueur de 1 650 
mètres.

Pour l'étude et les travaux, la 
régénération de cette ligne 
nécessitait un investissement de 
l'ordre de 15 millions d'euros. 
L'enveloppe dédiée uniquement 
aux travaux était conséquente : 12,7 
millions d'euros dont 180 000 euros 
apportés par l'Etat (1,46 %), 1,82 
millions par SNCF Réseau (14,31 %)  
et 10,7 millions d'euros par la 
Région Grand Est soit... 84,24 % ! 
Preuve encore de sa détermination, 
la Région Grand Est, par la voix de 
son vice-président, a consenti de 
manière exceptionnelle à avancer, 
sur cette première tranche, la part 
de l'Etat qui ne disposait pas des 
crédits nécessaires. 
La réouverture de la ligne Saint-Dié-
des-Vosges/Strasbourg au mois de 
septembre a été l'occasion de revoir 
le cadencement. Ce ne sont plus 5,5 
allers-retours quotidiens qui sont 
proposés, mais 7, avec des temps 
de parcours qui peuvent désormais 
concurrencer le transport individuel. 
Surtout, il est désormais possible 
de rallier la capitale régionale avant 
8 h le matin sans devoir subir les  
bouchons automobiles... Pour cela, 
il a fallu cependant décider d'arrêter 
de desservir certaines gares 
(notamment Raves et Provenchères-
et-Colroy côté vosgien, désormais 
desservies par le Transport à 
la Demande et Saulxures, côté 
alsacien). 

TGV : RESTER 
VIGILANT
«Je n'ai pas d'information 
particulière concernant le 
maintien ou la suppression de la 
ligne TGV à Saint-Dié-des-Vosges et 
dans les autres gares vosgiennes.» 
Pas d'information, cela veut dire ni 
bonne ni mauvaise nouvelle. Mieux, 
le Maire se veut rassurant, au 
moins à court terme. Pour rappel,  
David Valence est à l'origine d'une 
motion de défense du TGV dans 
les villes moyennes, présentée 
le vendredi 22 décembre 2017. 
Cette motion qu'il avait lui-même 
présentée au Conseil régional 
a été, fait très rare, élaborée 
en commun par l'ensemble des 
groupes politiques et votée à 
l'unanimité.
Pour l'instant, Saint-Dié-des-Vosges 
reste gare terminus du TGV. "Je 
suis très très vigilant pour qu'elle 
puisse le rester."
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Vous êtes Maire de la Ville et 
Vice-président de la Région en 
charge des transports. Quel est 
le rôle de l'un et de l'autre pour 
la sauvegarde des lignes au 
départ de Saint-Dié-des-Vosges ?
«Dans le cadre de mon mandat d'élu 
régional, je me préoccupe de l'Etat, 
de la Région Grand Est mais aussi 
de ce qui peut faire avancer Saint-
Dié-des-Vosges et la Déodatie. D'un 
côté, je suis en capacité d'informer 
des décisions ; de l'autre, j'interviens 
pour défendre les dossiers beaucoup 
plus que je ne le ferais si je n'étais que 
maire. Les transports sont un enjeu 
majeur pour les Vosges et je peux faire 
entendre ma voix de représentant 
d'une ville moyenne, d'une ville de 
montagne, d'un territoire rural, 
pour exprimer leur droit aux 
transports collectifs. Les mandats 
de maire et d'élu régional sont 
complémentaires. Quand je travaille 
sur le contournement de Châtenois, 

je vois aussi la liaison routière Saint-
Dié-des-Vosges/Strasbourg, je vois 
le retour à l'emploi. Il n'y a pas une 
seule minute où ces deux mandats ne 
se servent pas l'un l'autre. Je pense 
qu'on n'a jamais autant entendu 
parler de Saint-Dié-des-Vosges à la 
Région que depuis que je suis maire 
et élu régional. Et sans le mandat 
d'élu régional, je n'aurais pas pu 
porter notre dossier au plus haut 
niveau de l'Etat.»

Dans cette problématique 
des transports, quel est 
l'enjeu pour la ville ?
«L'attractivité d'une ville dépend des 
équipements, du cadre de vie, de 
l'emploi et de la capacité à y circuler, 
à y venir. Tout ce qui ralentit les 
déplacements vers une métropole, 
vers ses services, nuit à l'attractivité 
de la ville. C'est pour cette raison 
que nous avons créé des liens forts 
avec Nancy et que nous voulons 
approfondir ceux que nous avons 

avec Strasbourg.»

Que peut apporter le pôle 
multimodal de la gare ?
«Il permettra d'inciter au transport 
ferroviaire en facilitant l'accès aux 
bus, taxis et véhicules individuels. 
Nous allons augmenter les capacités 
de stationnement, installer des 
parkings à vélos, des bornes de 
recharge pour véhicules électriques 
avec une mise en service attendue 
pour fin 2020, sachant que 
l'Etablissement Public Foncier de 
Lorraine va commencer les travaux de 
désamiantage cet automne. Quand 
le nouveau parking sera réalisé à la 
place des entrepôts Gondrand, nous 
rénoverons la passerelle et la ferons 
atterrir sur ce parking pour diminuer 
sa longueur et ainsi faire baisser le 
coût des travaux.Ce sera après 2020, 
mais le dossier n'est pas tombé aux 
oubliettes. Je sais que les Déodatiens 
y sont attachés autant que moi.»

INTERVIEW : DAVID VALENCE, MAIRE

La ligne Epinal/Saint-Dié-des-Vosges à la concurrence ?
La sentance est tombée il y a 
quelques semaines, par la voix de 
SNCF Réseau : la ligne ferroviaire 
Epinal/Saint-Dié-des-Vosges cessera 
de fonctionner le 22 décembre. En 
cause, évidemment, l'état dégradé 
des infrastructures. «Toutes les 
traverses et tous les rails de ce tronçon 
datent d'avant 1956, il y a donc 
un problème majeur de sécurité», 
concède David Valence. Sans parler 
du pont de Vanémont dont le 
risque d'effondrement de la voûte 
est réel. Cette ligne nécessiterait 
un investissement de 33 millions 
d'euros  : 20 millions d'euros dès 
maintenant et 13 millions d'euros 
d'ici quatre ou cinq ans maximum.

Lors de sa visite à Saint-Dié-des-
Vosges le 18 avril dernier, le Président 
de la République a confirmé que 
l'Etat se mobilisera pour assurer 
l'avenir de la ligne Epinal/Saint-Dié-
des-Vosges/Strasbourg. Mais c'est 
plus compliqué que cela. «C'est 
un dossier qui ne pourra aboutir à 
court terme. C'est une ligne qui relie 
deux villes moyennes et traverse des 
territoires ruraux. Si l'on veut un 
retour du train avant dix ans, il nous 
faut penser autrement. Il faut imaginer 
une exploitation différente dans sa 
vitesse de circulation, dans ses arrêts, 
dans son cadencement pour inciter au 
ferroviaire ceux qui vont à Epinal en 
voiture.»

Le vice-président de la Région Grand 
Est va plus loin dans sa réflexion. 
Cette ligne n'étant pas prioritaire 
par rapport à sa fréquentation et 
aux investissements qu'elle impose 
pour sa régénération, plusieurs 

pistes peuvent s'ouvrir, notamment 
la délégation de la maintenance 
et de l'entretien des petites lignes 
par SNCF Réseau à des entreprises. 
Un dossier sur lequel la Région n'a 
pas la main : «Elle paie pour faire 
rouler des trains, pas pour assurer la 
maintenance, de la même façon qu'un 
locataire paie un loyer pour avoir un 
toit sur la tête, pas pour refaire la 
toiture.»

L'ouverture à la concurrence fait 
aussi partie des pistes de réflexion 
de David Valence. «Il faut détendre 
l'atmosphère par rapport à cela. On 
ne s'improvise pas gestionnaire des 
transports, c'est un domaine pointu et 
technique : ceux qui candidateraient 

seraient soit des professionnels 
étrangers du rail, soit des entreprises 
françaises qui sont déjà actionnaires 
publics.» En France, 10% du réseau 
sera ouvert en 2022. Le regard 
tourné vers l'outre-Rhin, David 
Valence affirme que l'ouverture à la 
concurrence a permis à l'Allemagne 
de prospérer sur les petites lignes 
rurales, celles qui sont justement 
en danger en France. Et ça aurait 
également le mérite de faire rouler 
les trains moins cher... y compris sur 
les marchés que pourrait remporter 
SNCF Réseau.

En attendant, il faut continuer à 
pouvoir assurer cette mission de 
service public qui consiste à proposer 

une offre de transport régulière et 
de qualité. Pour pallier la défaillance 
du rail, les 350 usagers quotidiens 
de la ligne Saint-Dié-des-Vosges/
Epinal bénéficieront d'une desserte 
routière mise en place par la Région 
Grand Est. A l'étude, deux types de 
liaisons : une directe via le col du 
Haut du Bois et une semi-directe 
qui comporterait donc différents 
arrêts. Deux liaisons différentes 
pour satisfaire les différents profils 
d'usagers. Car à l'heure actuelle, 
la fréquentation de cette ligne 
est relativement équilibrée entre 
les scolaires, les salariés et les 
occasionnels.
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Serge VINCENT, Christine URBES, Jean-Louis BOURDON, 
Nadia ZMIRLI, Michel CACCLIN, Sophie TAESCh, Sébastien ROChOTTE

 Pour une eau plus douce… 
 envers l’environnement et 
 le porte-monnaie
Le gouvernement propose aux collectivités de 
généraliser le dispositif « chèque eau », sur le 
modèle du « chèque énergie ».

Cette aide, qui s’élèverait en moyenne à 50 euros 
par an et par famille, pourrait également prendre 
la forme d’un tarif progressif de l’eau incluant une 
première tranche de consommation gratuite.

Cette tarification éco-responsable et éco-solidaire, 
prônée par Union Pour Saint-Dié depuis plusieurs 
années, permettrait aux personnes seules et aux 
familles déodatiennes économes en eau de ne plus 
être pénalisées.

En effet, les tarifs 
valables actuellement 
à Saint-Dié ne sont 
avantageux qu’autour 
d’une consommation de 
120 m3. Cette dernière 
tranche sert surtout à 
comparer les prix entre 
les différentes villes, 
mais elle est loin de 
concerner la majorité 
des habitants.

Une cinquantaine de communes et de structures 
intercommunales françaises ont déjà sauté le pas. 
Dans le département voisin de Meurthe-et-Moselle, 
des collectivités très différentes, allant de la petite 
ville de 5 000 habitants à la grande métropole de 
260 000 habitants, appliquent ce dispositif depuis 
plusieurs années. 
Pourquoi pas à Saint-Dié ?

C’est l’augmentation des sommes payées par la ville au 
quotidien local entre 2016 (8 317 E) et 2017 (27 553 E)

  Le chiffre du mois : + 231 %

  Pour lutter contre le réchauffement 
  climatique, gardons nos 
  vieux arbres !

Dans son dernier rapport, le Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution du climat (GIEC) a  
confirmé que le réchauffement climatique est bien imputable 
aux activités humaines et à leurs émissions de gaz à effet de 
serre.
Pour réduire nos émissions de dioxyde de carbone (CO²) et 
donc lutter contre ce réchauffement qui nous menace, l’une 
des solutions proposées est la préservation de nos forêts : les 
arbres absorbent et stockent le CO², jouant ainsi un rôle de 
puits de carbone.
Une étude récente révèle que plus un arbre est vieux, plus il 
capture du CO² dans l’atmosphère pour continuer à croître.
Dans ce contexte, nous regrettons la centaine de gros arbres 
abattus récemment par la municipalité en centre-ville, 
notamment pour la réalisation du skatepark.

« Une partie des gros arbres en bonne santé abattus »

Divers droite 
Au moment où nous livrons le 
fichier chez l’imprimeur, la tribune 
politique de Nathalie Tomasi 
ne nous est pas parvenue.

TRIBUNES POLITIQUES

Union pour Saint-Dié
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La rentrée de l'atelier famille
La Ludothèque, implantée à la 
Maison de l'Enfance Françoise-
Dolto, a pris il y a quelques mois une 
super belle habitude : celle de réunir 
régulièrement parents et enfant(s) 
autour d'une activité créatrice. 

Plus que l'activité en elle-même, 
c'est bien l'importance d'un moment 
partagé qui est au cœur des 
motivations. Dans le tourbillon de la 
vie, on peut vite en arriver à oublier la 

nécessité de se poser, de se "pauser", 
en famille à l'occasion d'instants 
simples et de qualité. Ouvert à tous 
à partir de 3 ans, cet atelier famille 
Arts plastiques a lieu de 16 h à 18 h  
à la Ludothèque. Entrée libre, sur 
inscription au 03 29 56 28 61.

Le calendrier 2018-2019
Les lundis 19 novembre, 10 
décembre, 14 janvier, 11 février, 11 
mars et 15 avril.

TRAVAUX

Gros chantier rue du Lieutenant-Bachelier
Le va-et-vient des engins attachés à 
la réfection de la rue du Lieutenant-
Bachelier se poursuit pour ce projet 
inscrit dans le Plan voirie initié en 
2017 et suivi par le bureau d’études 
intercommunal. 

L’entreprise Hydr’Eau Service a été 
chargée de remplacer une conduite 
d’eau en fonte devenue obsolète. 
D’une section plus importante que 
l’ancienne, cette dernière renforce le 
réseau en terme de capacité tout en 
répondant aux normes de sécurité 
incendie. Montant des travaux :  
76 392,80 € HT. En seconde 
période, les réseaux électriques 
et de téléphone ont été enterrés 
par la société SBGC. La sécurité et 
l’esthétisme de cette rue du quartier 
de Foucharupt y trouvent leurs 
comptes !  Le coût de l'enfouissement 
des réseaux secs ENEDIS s'élève à 

101 200 € TTC, à charge de la ville  
40 480 € TTC. En ce qui concerne 
ORANGE, il en coûte 30 700 € TTC, 
à charge de la ville 18 166 € TTC. 
Une troisième phase, confiée à 
l’entreprise Colas, concerne la  
réfection de la totalité de la voirie. 
Un rétrécissement de la route a été 
réalisé pour ralentir la vitesse des 
usagers.  Des trottoirs tout beaux tout 
neufs, dimensionnés aux normes 
PMR, et 26 places de stationnement 
complètent l’ensemble. L’occasion 
a été saisie pour prolonger l'enrobé 
impasse du Kemberg. Un trottoir 
PMR, six places de stationnement et 
une placette de retournement ont 
aussi été créés sur cette impasse. 
Le montant de ce marché s’élève à 
219 520 € HT. Plus économiques, des 
lampes à LED apporteront leur touche 
de confort, de modernité à ce secteur 
enjolivé par une végétalisation du 

carrefour avec la rue Gaston-Save. 
Ces aménagements ont justifié une 
fermeture de la circulation. La fin 

de ce gros chantier est prévue fin 
novembre.

LA MAIRIE  
À L'HEURE D'HIVER
L'Hôtel de Ville a modifié ses 
horaires d'accueil au public  
le 29 octobre dernier.
Il est désormais ouvert du lundi au 
vendredi de 8 h à 18 h et le samedi 
de 10 h à 12 h. Et ce jusqu'au 29 
mars.

CITOYENNETÉ

Le Conseil Municipal des Jeunes recrute !
Le Conseil Municipal des Jeunes 
permet à des élèves du primaire, 
du collège et du lycée de toucher 
la démocratie du doigt. Et, sous la 
houlette de l'adjointe à la Jeunesse 
Caroline Privat-Mattioni et du 
Président du CMJ Claude Buchoud, 
de découvrir la citoyenneté en 
participant activement à une action 
républicaine. 

Pour les écoles primaires, le principe 
est simple : des élèves de Saint-Dié-
des-Vosges sont choisis par leurs 
camarades pour les représenter 
dans cette instance. Des élections 
organisées dans les règles de 
l’art désignent ensuite les élus. La 
démarche est différente pour les 
collégiens et lycéens : ils doivent 
habiter Saint-Dié-des-Vosges, fournir 
avant le 22 décembre 2018 un acte 
de candidature pour le mandat 

2019-2020. Ils accompagneront 
ce document d’une lettre de 
motivation adressée à Monsieur le 
Maire de Saint-Dié-des-Vosges. Une 
commission sera alors chargée de 
choisir les prétendants qui auront été 
les plus convaincants. Après un week-
end d’intégration, tous ces jeunes 
élus pour deux ans deviendront une 
véritable force de proposition. Filles 
et garçons réfléchiront et élaboreront 
des projets (culturels, sociaux, 
sportifs, d’animation, de solidarité…), 
participeront aux cérémonies, 
travailleront avec des élus adultes 
et des acteurs de la vie locale. Dans 
le cadre de cet engagement, des 
sorties et des découvertes seront 
organisées.

Envie de rejoindre le CMJ ? C'est le 
moment !
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Du 17 novembre au 22 décembre

Exposition Baltiques / Contes des lacs / Peintures 2002-2018
par Claudine Remy Jeandin
Vernissage le 24 à 18 h
Rencontre avec l’artiste le 30 à 18 h

Espace des Arts Plastiques

Samedi 24 à 19 h 

Volley - Match Elite/Evreux
Palais Omnisports Joseph Claudel

Dans les collections de la BNF
Cartes / Photographies /
Livres rares issus des collections de la BNF

Regards Sauvages
Une sélection 

des spécimens naturalisés  
des territoires nordiques, 

issus des collections  
du Musée

Fiction Nordique
Expo Photographique de Sébastien Lacroix

Fiction Nordique
Expo Photographique 
de Jean-Yves Camus

Jusqu’au 6 janvier

Voyages en Scandinavie

Du 5 au 26 novembre à 12 h

Repas Convivialité et Partage 
Lundis 5 et 19 : KAFÉ/MPES
Mercredis 7 et 28 : salle Carbonnar
Lundi 12 : Tour de la Liberté
Mercredi 14 : Maison de Quartier de 
Foucharupt
Mercredi 21: Espace Louise-Michel
Vendredi 23 : Maison de Quartier de La Bolle
Lundi 26 : Espace Germaine-Tillion

Vendredi 23 à 19 h 30

Table d’Hôtes «Soirée 
sénégalaise»
Tarifs : 8,50 € et 5 € jusqu’à 12 ans

Jusqu’au 9 novembre
Expo «NJP 2017 en images»
du Nancy Jazz Pulsation
photographies de Philippe Leher  
et Jean-Luc Karcher.
La Nef

Jusqu’au 10 novembre
Expo «Gravures»  
de Michel Cornu
Espace des Arts Plastiques - Cepagrap

Jusqu’au 23 novembre
Expo d’Isabelle Ferretti-Schann / 
Artiste-crabouilleuse
Bibliothèque - IUT

Du 15 novembre au 30 décembre
Expo photo «Inter Lineas»  
de Matthieu Neitthofer
Médiathèque Victor-Hugo

Mardi 6 à 15 h et 20 h 30
Reportage-voyage « Une famille 
à l’école du monde »
Musée Pierre-Noël

Mardi 6 de 16 h 30 à 17 h 30
La malle aux histoires pour les 
4-5 ans
Médiathèque Jean-de-la-Fontaine

Vendredi 9 à 18 h 30
Réunion d’info sur l’Atelier de 
Recherche photographique de 
Philippe Colignon
Espace des Arts Plastiques

Samedi 10 et 24 de 10 h à 12 h
Ouverture au public
Local ArchéoVosges

Samedi 10 de 13 h à 18 h
Cross des Sapeurs-Pompiers
Parc E.-&-J.-Woehrlé

Samedi 10 à 14 h

Remise des prix du concours floral
Tour de la Liberté
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13, Quai Leclerc
• SAINT-DIÉ •

03 29 55 48 95
cheminees.perrin@wanadoo.fr

www.cheminees-perrin.com
www.stuv.com

Samedi 10 à 21 h
Handball - SDVHB G1/ Jarville 2
Gymnase Madeleine-&-Léo-Lagrange

Dimanche 11 à 14 h 30
Football - ASCK / Epinal SA 3
Parc E.-&-J.-Woehrlé

Dimanche 11 à 15 h 30
Concert «Polyphonie Corse»
par l’Ensemble Tavagna
Tarifs : 10€, 5€ pour les moins de 12 ans
Eglise Saint-Martin

Mercredi 14 à 15 h
Goûter musical du COD
Ehpad Les Charmes

Jeudi 15 à 18 h
Inauguration de l’expo photo 
de Gilbert Fischer
La Nef – COD

Vendredi 16 à 17 h 15
Conférence Budé
Archéologie expérimentale : reconstitution 
d’objets celtes par Jérémy Gracio, 
archéologue
Amphithéâtre lycée Jules-Ferry

Samedi 17 à 10 h 30
Blabla’Thé
Médiathèque Jean-de-la-Fontaine

Samedi 17 de 14 h 30 à 16 h 30
«Collages humains», atelier jeune 
public de sensibilisation à l’art urbain 
contemporain
Galerie du 36e Art - 35 rue J.-Dellile

Samedi 17 à 21 h
Handball - SDVHB G1/ Void
Gymnase Madeleine-&-Léo-Lagrange

Dimanche 18 de 7 h à 21 h
Tennis de table  
Interclubs Régionaux
Palais Omnisports Joseph-Claudel

Mercredi 21 de 15 h à 16 h 30
Atelier 
«Des pompons, des histoires»
Médiathèque Jean-de-la-Fontaine

Mercredi 21 à 18 h
Concert «Le piano et ses amis»
Plateau de La Nef / COD

Jeudi 22 de 19 h à 20 h 30
Apprenez les gestes qui sauvent 
formation gratuite par le Club Cœur et Santé
Espace François-Mitterrand

Vendredi 23 à partir de 9 h 30 
Journée Internationale de lutte 
contre les violences faites aux 
femmes
- 9 h 45 : ouverture officielle
- De 10 h à 12 h : petit déjeuner thématique
- De 12 h 15 à 13 h 45 : pause déjeuner 
- 14 h : conférence-débat “Quel 
accompagnement pour les femmes victimes 
de violences conjugales ?”salle Carbonnar
Tour de la Liberté

Vendredi 23 à 18 h 30
Dictée - dès 14 ans
Médiathèque Victor-Hugo

Samedi 24 à 18 h
Football - SRD A / Ste-Marguerite
Parc E.-&-J.-Woehrlé

Mardi 27 à 18 h et 20 h 30
Projection du film “Les conquérantes” 
par le Club Soroptimist. Tarifs : 6,50 € - 5 € 
Cinéma Art et Essai - Excelsior

Mardi 27 à 20 h 30
Conférence  «Continent européen : la 
démocratie interrogée» par Alfonso Zardi, 
ancien haut-fonctionnaire au Conseil de 
l’Europe, proposée par le Rotary. Entrée libre.
Tour de la Liberté

Mercredi 28 de 15 h à 16 h
Quizz et vous sur la publicité  
dès 8 ans
Médiathèque Jean-de-la-Fontaine

Samedi 1er décembre
Marché de Noël à Colmar  
avec l’Association Le Kemberg
Tarif : 15 € - Contact : 06 80 72 66 36

Samedi 1er décembre à 18 h 30 
Soirée Karaoké 
animé par DJ Mickaël Heck, avec repas 
Carry à 10 € au profit de la SPA déodatienne. 
Inscriptions : Carole : 07 87 94 17 52 ou 
Anthony : 06 26 94 78 37
KAFÉ/MPES

Culture

Sport

Manifestation, évènementiel

Dans les collections de la BNF
Cartes / Photographies /
Livres rares issus des collections de la BNF

Fiction Nordique
Expo Photographique 
de Jean-Yves Camus

Jusqu’au 6 janvier

Voyages en Scandinavie BIEN-ÊTRE DE L'ENFANT
Le Réseau Parentalité Déodatien 
et l’Association Naitre Allaiter 
Grandir organisent deux journées 
sur le bien-être de l’enfant : 
- vendredi 23 novembre de  
8 h 30 à 16 h au musée Pierre-Noël :  
journée d’échanges sur le thème 
"Bien-être et bienveillance : deux 
droits de l'enfant ?", conférences, 
échanges, tout public, gratuit. 
Intervenants : Dr Rousseau, 
pédopsychiatre, «les besoins 
fondamentaux de l’enfant» ;  
M. Casteleyn, psychologue. 
Inscription recommandée 
(naitreallaitergrandir@yahoo.
fr), possibilité de repas 12 € à la 
charge des participants. 
- samedi 24 novembre de 14 h à 
17 h 30 salle Carbonnar : Salon 
du bien-être de l’enfant, tout 
public, gratuit. Stands, animations 
avec différentes structures, 
associations et professionnels du 
secteur ; à 16 h spectacle «Raconte 
moi le verger de mon grand-père» 
avec Claude Charbonnier, gratuit, à 
vivre en famille de 4 à 100 ans !
Renseignements : 
naitreallaitergrandir@yahoo.fr

FÊTE FORAINE
Petits et grands trépignent déjà 
d'impatience : les professionnels 
forains installeront leurs manèges, 
stands gourmands et autres 
casinos du samedi 10 au dimanche 
18 novembre, quai Jeanne-d'-Arc 
et place de la Première-Armée-
Française.
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Il était turbulent et provocateur, 
le jeune Laurent. Un tantinet 
difficile, dirons-nous. Au point de 
devoir quitter la ferme familiale de 
Dommartin-lès-Remiremont pour, à 
8 ans, un an après le décès de son 
père militaire, intégrer la pension de 
Droiteval réservée aux pupilles de la 
Nation. Jusqu'à ses 15 ans, Laurent 
Rémy, aujourd'hui expert-comptable 
retraité, ne retrouvait sa famille qu'à 
l'occasion des vacances scolaires. «En 
pension, j'ai appris la vie en collectivité 
et ça a probablement contribué à faire 
de moi l'adulte que je suis.» Un adulte 
«toujours à la recherche de choses 
nouvelles», un adulte «qui lâche ces 
choses quand elles m'emmerdent». 
Un adulte qui prône la correction et 
bannit l'hypocrisie.

Bien que rares, ses retours à la 
ferme de Rapré sont toujours 
marqués dans sa mémoire. «Mes 
plus belles années restent ma jeunesse 
chez mes grands-parents. Les travaux 
de la ferme, j'adorais ça, je suis un vrai 
paysan. C'était la joie dans la simplicité. 
Je suis persuadé aujourd'hui encore 
qu'il ne faut pas chercher des trucs trop 
sophistiqués.» Alors sa joie, Laurent 
Rémy la trouve dans une bouteille de 
vin partagée avec des amis, à l'image 
de Jean-Robert Pitte, qui présidait 
l'Association de Développement du 
Festival International de Géographie 
lorsque l'expert comptable a accepté 
de prendre les finances en charge, 
en 2011. Il l'a trouvée dans sa 
découverte de l'Italie, cet été.  Une 
virée du côté des Pouilles appréciée 
pour son authenticité... «C'est 
génial...» Au point que ce Déodatien 
puisse envisager d'y poser ses valises 

quelques mois dans l'année. Comme 
il les a déjà posées au Portugal ; 
comme il les pose actuellement 
du côté de Mulhouse, le temps de 
retrouver un pied-à-terre à Saint-
Dié-des-Vosges.

Saint-Dié-des-Vosges où le 
Romarimontain s'est installé en 
1971, après un passage par Belfort. 
Passé de comptable à expert-
comptable par sa seule volonté, 
Laurent Rémy a ouvert le cabinet 
Sadec en 1985, puis Experts 21 
en 1995, a assuré le commissariat 
aux comptes pour différentes 
associations. «J'ai souvent changé de 
ligne de conduite, couru trop de lièvres 
à la fois ; ça nuit à une certaine forme 
de sérénité. C'est une inconstance que 
je peux parfois regretter...» Qui lui a 
cependant permis des rencontres, 
des engagements différents, 
politiques notamment. La vie 
politique qu'elle soit locale, nationale 
ou internationale, continue de le 
passionner, en qualité d'observateur 
au regard aiguisé.

La joie dans la simplicité
LAURENT RÉMY

"En pension,  
j'ai appris la vie en collectivité"

L'image qu'il garde de son enfance lui sert finalement à résumer 
les 72 premières années de son existence... Laurent Rémy aime 
la simplicité. Celle d'une bonne bouteille de vin savourée avec 
des amis, celle des charmes d'une Italie récemment découverte, 
celle d'une partie de golf. Avec le sourire... et un œil rieur certes, 
mais toujours aiguisé...

QUELQUES DATES
Avril 1946
Naissance à Remiremont
1953
Décès de son père, militaire
1964
Baccalauréat économique ; 
commence à travailler aux Cycles 
Valdenaire à Remiremont
1967
Comptable chez Peinture Gauthier 
à Belfort où il vivra les événements 
de 1968
1970 et 1971
Naissance de ses deux fils
1971
S'installe à Saint-Dié-des-Vosges
2014
Retraite

1 6


